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Au commencement, il est question d’une « Terre Promise » 
pour un « peuple élu », selon les livres de la Bible. Mais les 
limites géographiques de ce territoire sont très floues et la 
définition même du peuple « élu » reste tout aussi 
problématique, surtout à partir du moment où le Proche-
Orient tombe dans les dominations successives 
babylonienne, perse, hellénistique et romaine.  

Dans la Torah, écrite entre 640 et 609 av. J.-C., Dieu dit un jour à 

Abraham : « Et Je donnerai à toi et à ta postérité la terre de tes 

pérégrinations, toute la terre de Canaan, comme possession 

indéfinie ». (Genèse 17:8) 

Au siècle premier, le monothéisme biblique donne 
naissance à deux religions filiales, le judaïsme et le 
christianisme, qui en génère une troisième, l’islam. Pour 
toutes les trois, ce morceau de terre devient un puissant 
marqueur religieux.  

Après Rome et l’Empire byzantin, le Levant passe dans la 
sphère musulmane à partir du VIIème siècle. Puis, après la 
période des Croisades (1095-1272), la « Terre Sainte » reste 
dans l’espace islamique jusqu’au XXème siècle.  

Durant le Moyen-âge jusqu’à l’affaire Dreyfus les juifs 
étaient nettement mieux traités par les musulmans que par 
les chrétiens, qui ont multiplié les persécutions. Cependant, 
l’idée d’un retour en Palestine reste très minoritaire parmi 
les communautés juives d’Europe.  

C’est l’affaire Dreyfus qui sera à l’origine du sionisme. La 
flambée d’antisémitisme qui éclate en France est, pour 

beaucoup de juifs dont Theodor Herzl, le signe qu’il faut 
que les juifs possèdent leur propre territoire.  
L’émigration juive commence timidement au début des 
années 1900, puis plus rapidement avec la Déclaration 
Balfour en 1917, au moment où la Palestine passe sous 
mandat britannique.  
Des heurts éclatent rapidement entre colons juifs et 
résidents arabes dans l’Entre-deux-guerres, au point que 
les Britanniques tentent de réguler cette émigration.  

Arrivée à Haïfa du bateau le Mataroa venu de France. Sur le pont, de 

jeunes rescapés des camps brandissent le drapeau d’Israël. Juillet 1945.  

La découverte de la Shoah relance l’idée d’un État juif en 
Palestine, soutenue par les USA et l’URSS, ainsi que par 
l’ONU et c’est la création de l’État d’Israël, le 14 mai 1948 
avec la Nakba (« catastrophe ») : l’exode d’environ 750 
000 Palestiniens. Commencent alors les guerres israélo-
arabes, mais ceci n’entre pas dans le propos de cette 
conférence.  
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